
Le CLRR Nord-07-26 communique
A Annonay, le rassemblement « anti-passe » hebdomadaire s’est déroulé ce samedi 
13 novembre sur les marches et aux pieds du Théâtre, le reste de la place des 
Cordeliers étant envahi, comme  chaque année, par «  les gourmandises de 
l’Ardèche ».
A noter l’absurdité de la situation : cette manifestation se déroule en plein air, bâches 
des stands grandes ouvertes, mais obligation de présenter le « passe sanitaire » à 
l’entrée… , l’ensemble entouré par des barrières, « protégé » par la gendarmerie et la 
police municipale…
Les participants au rassemblement, regroupés derrière les barrières, porteurs de 
multiples pancartes, ont pu écouter quelques prises de parole, interrompues 
rapidement par la gendarmerie arguant d’une « interdiction à se servir d’un micro dans 
ce lieu public » !?
Françoise, du CLRR Nord Ardèche, a eu le temps d’intervenir avant la fermeture de la 
sono. 
Voici son intervention très applaudie :
 « Ainsi une fois de plus Macron a pris la parole. Après avoir expliqué que depuis le 
début de la pandémie il avait fait un sans-faute, après avoir osé remercié les soignants 
alors qu’il a ordonné la suspension de 20  000 d’entre eux, Macron a annoncé sa 
volonté de poursuivre et aggraver encore la politique menée depuis des mois sous 
prétexte de pandémie :
- état d’urgence permanent
- privations de libertés qui s’enchaînent, 
- durcissement du passe sanitaire après sa prolongation jusqu’en 2022 décidée il y a 
quelques jours par l’Assemblée nationale. Passe sanitaire synonyme de menaces de 
licenciement, de mises à pied pour des centaines de milliers de travailleurs, de 
contrôles généralisés pour toute la population. 
Mais il y a plus : Macron a annoncé que les plus de 65 ans, vaccinés depuis plus de 6 
mois, devront effectuer un rappel sous peine de ne plus bénéficier du passe sanitaire 
à compter du 15 décembre. 
Ainsi, pour la première fois dans le domaine des soins on stigmatise une 
fraction de la population, alors que le système de santé en France a été créé sur 
la  base de la solidarité, de l’égalité de l’accès des soins pour tous, quel que soit 
l’âge, la génétique, les maladies … 
C’est la porte ouverte à d’autres mesures qui pourraient demain concerner 
l’accès aux soins pour les plus âgées ou pourquoi pas  d’autres catégories 
comme par exemple les fumeurs, les malades du sida, etc… 
Et Macron ose prétendre « Nous prenons ces mesures pour protéger la population » 
et aussi :



 « Nous avons créé des postes de soignants, nous les avons soutenus. » !
Est-ce ainsi qu’il entend masquer le désastre dans les hôpitaux, faire oublier la crise 
au plus haut niveau de l’Etat provoquée par les déclarations du Pr Delfraissy, serviteur 
zélé de la politique et de la propagande gouvernementales, et qui vient de lâcher le 
ministre de la Santé en révélant que 20 % des lits dans les hôpitaux ont fermé faute de 
personnels soignants. Macron reprend tous ses mensonges, mais la catastrophe 
s’étale aujourd’hui au grand jour !
Responsables et coupables : Macron, ce gouvernement et leur politique ! 
Qu’importe la réalité : le pouvoir d’achat, aurait augmenté ! Les millions de travailleurs 
confrontés à l’explosion des prix, les salariés qui, le 15 du mois, « ne peuvent plus 
remplir le frigo », les jeunes, qui font la queue dans les files des associations qui 
distribuent de la nourriture, apprécieront…
La pauvreté ? Selon Macron, elle n’a pas augmenté, et pourtant, selon le Conseil 
national des politiques de lutte contre la pauvreté et l’exclusion, le nombre de 
personnes vivant sous le seuil de pauvreté en France est passé sous le quinquennat 
de Macron de 8,9 millions en 2017 à près de 12 millions en 2021. 
Tous ces mensonges, tout ce cynisme ont un contenu affirmé ce 9 novembre par 
le chef de l’Etat : utiliser encore et encore la pandémie pour poursuivre la 
politique destructrice au service exclusif du Capital financier. Voilà pourquoi ils 
se préparent à de nouveaux coups contre nos acquis, avec la « chasse aux 
chômeurs » et après les élections, l’instauration généralisée de retraites de 
misère » ! (…)
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